
  

Pully, le 12 décembre 2016 

Chers amis et connaissances, 

Plus que jamais, le monde est fait d'incertitudes : élection de Donald Trump, Brexit, conflits au 
Moyen-Orient, terrorisme, crise migratoire... Faut-il blâmer la montée des populismes ? Ou 
prendre acte d’une profonde défiance face à certaines élites trop conformistes ? Il est temps de 
nous ressaisir, de nous recentrer sur nos valeurs fondamentales, mais ceci dans la tolérance et le 
respect de l'autre. 

Ma première année en tant que membre du Parlement fédéral et de sa Commission de politique 
extérieure a dépassé mes attentes. Cette expérience m’a tellement plu que je m'y suis donné à 
fond. Un mandat bien rempli exige un travail assidu, mais aussi une grande proactivité. En dehors 
des séances plénières du Conseil national, du travail en Commission, des réunions du Groupe 
parlementaire et autres  obligations, j'ai choisi de creuser des sujets où mon expérience 
internationale et entrepreneuriale pourrait être génératrice d’une certaine valeur ajoutée : 
relations entre la Suisse et l'Europe, question migratoire, accueil des réfugiés, coopération 
internationale et développement durable, promotion de la paix, lutte contre la radicalisation et le 
terrorisme, diplomatie scientifique, énergie et environnement, soutien à l'innovation, appui aux 
start-ups, accompagnement du numérique en passe de bouleverser notre monde, flexibilisation de 
l'âge de la retraite... Résultat : j'ai déposé une quarantaine d'interpellations, postulats et motions. 

Afin d’être au plus proche de la réalité du terrain, mon attachée parlementaire, Isabelle Tasset, et 
moi avons effectué de nombreuses recherches et interviews. Un peu comme l’auraient fait des 
étudiants devant rédiger un mémoire... C'est ainsi que, durant une semaine de visites, je me suis 
immergé dans le système d’accueil des réfugiés géré par le Secrétariat aux Migrations. J'en ai fait 
de même en ce qui concerne la Coopération internationale de la Suisse: programmes bilatéraux de 
développement et instances multilatérales, médiation et bons offices, aide humanitaire...Par deux 
fois, j'ai eu l'honneur d'accompagner le Président de la Confédération lors de visites officielles, en 
Iran et à Singapour. Je me suis également rendu à Washington dans le cadre d’un voyage 
parlementaire (Congrès, Département d'Etat, Trésor, Pentagone, Office anti-terroriste). Je suis 
ensuite allé à New York, au siège des Nations Unies où j'ai pris part au High Level Meeting 
analysant la mise en œuvre des 17 objectifs stratégiques du développement durable. Nous avons 
aussi traité de la collaboration entre aide publique et secteur privé, ainsi que de la crise 
migratoire . Une même démarche m’a enfin conduit à Asmara, en Érythrée, et à Diyarbakir, grande 
ville kurde à l'Est de la Turquie. Que de choses il m'a été donné d'apprendre en un an ! J'en suis 
profondément reconnaissant à celles et ceux qui m'ont élu. Et cela renforce encore mon envie et 
mon devoir moral de faire quelque chose d'utile pour mon pays et ses habitants.  

Selon l’esprit de milice suisse, chaque politicien doit aussi avoir un pied dans la vie réelle. Malgré 
un emploi du temps serré, c’est ce que j’ai continué à faire ! J’ai poursuivi mes activités 
entrepreneuriales dans le cadre de SymbioSwiss, en m’impliquant particulièrement dans le projet 
Swiss NeWater, auquel je crois fortement. Les premières machines sont prêtes à l'emploi. Et notre 
équipe poursuit ses efforts pour développer l'entreprise, à la fois directement et au travers de 
partenariats. Parallèlement, nous avons poursuivi nos études logistiques et d'aménagement du 
territoire à Singapour et nous travaillons à un chantier semblable (conception d'une ville nouvelle) 
en Indonésie. Quant à notre société d'édition académique, Peter Lang, elle se développe de façon 



réjouissante. A tout cela s’ajoutent encore des participations dans d'autres sociétés - dont Arnaud 
assure le suivi - et quelques conseils d'administration. 

Le miracle de la vie est qu'il reste toujours du temps pour les choses essentielles, comme la 
famille. Mon épouse Ana Maria va bien ; elle s'est beaucoup consacrée à des personnes souffrantes 
de notre entourage. Nous avons célébré nos vingt ans de mariage. Vincent vit à Paris avec les 
siens ; ils ont beaucoup aimé l'Islande. Arnaud et Marie-Louise sont sur le point de nous faire le 
cadeau d'un nouveau-venu dans la famille. Ce sera mon septième petit-enfant ! Ma fille Yin est 
installée aux Etats-Unis avec ses deux chérubins, Athziri et Lionel. Quant à mon fils Claudio, après 
cinq mois passés à Berlin, il vient d'entrer dans une des entreprises où j’ai fait une partie de ma 
carrière. L’Histoire se répète ! Ma fille Isabelle est au gymnase à Pully, tandis que son frère Théo 
terminera son collège dans un an et demi. Tous deux nous donnent une immense satisfaction, ils 
sont assidus et vifs. Quoi qu'on en dise, les enfants et la famille restent le socle sur lequel se fonde 
une société comme la nôtre. 

Cette année aura aussi été ponctuée de très nombreux clins d'œil : paysages merveilleux et gens 
magnifiques. Nombreux allers-retours à destination de Singapour et Jakarta, mégapoles 
bourdonnantes enveloppées d'une chaleur moite. Découverte de cette étonnante Érythrée, repliée 
sur elle-même depuis des années, avec des habitants aimant le contact, ses vallées remplies de 
cactus, ses  plantations de café, ses églises orthodoxes et cet héritage italien inattendu sous de 
tels cieux. Pâques en Floride, mi-latine, mi-américaine. Puis saut en terres kurdes. Cité de 
Diyarbakir, riche de trésors évoquant les Omeyades de Damas, mais dont certains quartiers ont été 
rasés en conséquence des tensions dévastatrices entre Turcs et PKK. Dans le Croissant Fertile, au 
bord du Tigre, la ville d’Hasankeyf et son admirable patrimoine historique remontent à 1800 av.JC.  

En juillet, après une belle incursion dans la ruche du siège onusien et une croisière en voilier au 
large de Manhattan, survol des immenses glaciers silencieux du Groenland et de la banquise, qui se 
disloque en mille morceaux à cause du réchauffement climatique.  Atterrissage en Chine, avant de 
repartir pour Bali. Végétation exubérante, temples enchâssés dans la jungle et saturés de 
décorations à l'image de celle-ci, fontaines sacrées dédiées à la purification d’une population 
dévouée à ses dieux. Canton, Bangkok, Delhi...Iran, mystère de la Perse hésitant à s’ouvrir. 
Omniprésence des Mollahs et abondance de pistaches face à ces monts enneigés qui barrent 
l'horizon de Téhéran. Nombreux séjours à Paris, délaissée par les touristes. Méditerranée 
lumineuse à Nice et Monaco. Jérusalem en plein Yom Kippour, avec son flots de rouflaquettes, de 
redingotes et de chapeaux à large bord descendant au Mur des Lamentations. En même temps, 
procession dans l'Eglise du Saint-Sépulcre. Retour en Helvétie. Montée au Jungfraujoch par un ciel 
bleu acier. Inauguration en grande pompe du tunnel du Gothard. Festival de Locarno et séjour dans 
ce Val d'Hérens typé que j'aime tant. Sessions qui s'enchaînent dans la Berne fédérale et soirées 
intenses, didactiques, mais aussi diplomatiques et culturelles. Paysages magnifiques de Suisse 
centrale, avec le Lac des Quatre Cantons dans son écrin de montagnes. Bonhommie et bonne 
humeur à la Fête nationale de lutte à Payerne. Richesse des ors du vignoble en Lavaux se reflétant 
dans le miroir vibrant du Léman, sous un doux soleil d'automne. Somme toute, si les richesses du 
monde sont pour moi une source continuelle d’émerveillement, c’est encore dans notre jardin à 
Pully que je me sens le mieux ! 

C’est de tout notre cœur qu’Ana Maria et moi vous souhaitons de très belles fêtes. Que chacun et 
chacune puisse se ressourcer afin d’aborder l'année 2017 avec entrain et forces nouvelles. Et 
j’ajouterais encore un vœu dans l'esprit de Noël. Que l'année qui s'ouvre préserve cette harmonie 
et cette paix dont nous avons tous tant besoin! 
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